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Le Canada a suivi son propre cheminement,national . Différent de

celui des Etats-Unis, certes, mais, à sa .façon, non moins troublé et dif-

ficile et non moins gratifiant . Sur cette moitié du continent nord-
américain, nous sommes aujourd'hui un peuple fier, promis à un brillant

avenir. Nous ne minimisons pas la gravité ni l'ampleur de nos problèmes
actuels, ni le défi devant lesquels est placée l'unité de .notre pays . Mâis

les Américains qui nous observent depuis si longtemps, de leur côté de .la

frontière, savent que notre fibre national demeure solide ; que notre volonté

et notre capacité de faire droit à des objectifs, légitimes malgré leur
diversité, n'ont pas fléchi et que la grande majorité des Canadiens de toutes
les origines et-de toutes les régions est déterminée à bâtir un Canada encore

plus solide et plus uni .

Tout au long de cette tâche importante, nous apprécions l'attitude

de nos amis américains . D'un voisin en qui nous avons confiance, nous
n'attendions rien de moins qu'une absence totale d'ingérence . Cela devrait

être un exemple pour d'autres .

En effet, beaucoup dans nos relations a valeur d'exemple . Nous

vivons dans un monde où la confiance entre voisins fait cruellement défaut et
où le soupçon et le cynisme président aux rapports internationaux . Combien

satisfaisant dans un tel climat de savoir qu'un simple coup de téléphone
entre-Ottawa et Washington suffit souvent à résoudre un problème grave et
qu'une poignée de main vaut souvent autant qu'un traité complexe .

Les Canadiens et les Américains, j'en suis convaincu, ne tiennent
pas à changer cette relation privilégiée . Et elle;,ne changera pas . '

- 30 -

(C'r' ~o
2750

,


